
Bulletin FUCID

a c t u
n¡ 73  Janvier, FŽvrier, Mars 2007

1

Fondation Universitaire pour la CoopŽration
Internationale au DŽveloppement

Edito

Les FUNDP et le Sud.
Entretien avec Pierre Sauvage

Ç La coopŽration est inscrite dans la charte È

Pour son 175•me anniversaire, l'UniversitŽ a re•u
tous les hommages. Toutes ses facettes ont ŽtŽ, tour
ˆ tour, mises ˆ l'honneur. Toutes sauf peut-•tre une.
RŽsolument tournŽe vers le Sud, l'UniversitŽ namu-
roise poss•de un atout dont peu peuvent se prŽva-
loir : une ONG de coopŽration et d'Žducation au
dŽveloppement. Pour le P•re Pierre Sauvage, ce
n'est pas un hasard si une ONG telle que la Fucid
est nŽe ˆ Namur. A en croire le professeur d'histoire
contemporaine et de sciences religieuses, par
ailleurs membre de l'assemblŽe gŽnŽrale de la
Fucid, cette propension ˆ s'intŽresser au dŽveloppe-
ment de pays en difficultŽ ferait partie intŽgrante de
Ç l'esprit des FacultŽs È.

Les FUNDP sont-elles plus actives que d'autres
universitŽs en mati•re de coopŽration au dŽve-
loppement ?

En tous cas, notre UniversitŽ dispose d'un outil
extr•mement rare avec la Fucid. Je crois que ce
mod•le d'ONG universitaire est unique en Belgique.
Et il intŽresse beaucoup nos confr•res Žtrangers. Ce
n'est pas un hasard si cette idŽe est nŽe chez nous.

Aller dans le Mur ou b‰tir des ponts

Comment Žviter lÕÓembrasement drama-
tiqueÓ du Moyen-Orient, contre lequel est
venu nous mettre en garde Joseph Ma•la ?
En clair, comment Žviter le Òchoc des civilisa-
tionsÓ ? Comment faire tomber les murs ou,
tant quÕil est encore temps, emp•cher leur
construction ? Les FacultŽs universitaires
namuroises, au travers de la Fucid notam-
ment, rŽpondent ˆ peu pr•s comme ceci : il
faut b‰tir des ponts! Ce serait m•me inscrit,
presque tel quel, dans la Charte de
lÕUniversitŽ, selon Pierre Sauvage.
DÕailleurs, si le libanais SŽlim Abou a ŽtŽ
proclamŽ Docteur honoris causa des Fundp,
lors des festivitŽs du 175e anniversaire,
cÕest avant tout en raison de son travail pour
le respect et la valorisation de la diffŽrence.

Le Liban offre justement un excellent
exemple de lÕinvestissement de notre
UniversitŽ dans la construction de ponts,
tant™t symboliques, tant™t concrets. Un
accord de partenariat permet le dŽveloppe-
ment de projets avec des confr•res  de
Beyrouth, lÕaccueil dÕŽtudiants, lÕenvoi de
professeurs, etc. ÒLe cadre est lˆ. Les pro-
fesseurs doivent maintenant donner de leur
tempsÓ, estime Jean-Marie Cheffert, qui
vient de sÕenvoler pour le pays du C•dre.
Mais il nÕy a pas que le Liban. LÕInde a Žga-
lement ŽtŽ ˆ lÕhonneur, ces derni•r es
semaines, gr‰ce aux voyages de la Fucid,
dont les Žtudiants ont largement profitŽ pour
enrichir leur perception du monde. Autant de
ponts qui Žloignent le spectre du choc des
civilisations.

Fran•ois Reman et Benjamin MoriamŽ 
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Les FUNDP ont toujours ŽtŽ tr•s ouvertes
au tiers-monde, ˆ ces pays que l'on dit
aujourd'hui pudiquement Ç du Sud È. En
fait, une attention particuli•re ˆ l'Žgard de
ces pays est inscrite dans la charte de
l'UniversitŽ, qui parle d' Ç attention ˆ
l'Homme, dans un esprit de justice È, en
particulier envers ceux que les circons-
tances de la vie ont rendu Ç pauvres, fra-
giles ou opprimŽs È. Cela implique un sou-
tien aux personnes qui nous sont proches
aussi bien qu'un soutien ˆ celles qui vivent
loin de nous. L'un ne va pas sans l'autre.

Comment cette coopŽration se traduit-
elle en gŽnŽral ?

Elle peut prendre de multiples formes. Cela
reste constamment ˆ inventer, selon les
besoins des pays partenaires. Je me sou-
viens, par exemple, de l'installation au
Maroc d'un syst•me d'Žpuration des eaux
salies par l'agriculture. Cela a permis de
ramener de l'eau potable ˆ la population de
la rŽgion. Autre exemple : au Rwanda, nos
futurs vŽtŽrinaires ont aidŽ le dŽveloppe-
ment d'Žlevages de brebis. Souvent, plus
simplement, nous Žchangeons des profes-
seurs avec des universitŽs Žtrang•res. Ou
alors, nous recevons des Žtudiants. Chez
nous, en histoire, nous avons pour l'instant
deux doctorants colombiens. En biologie,
ils ont accueilli rŽcemment des Boliviens.
Etc. Parmi les coopŽrations les plus rŽus-
sies, on peut retenir aussi l'expertise du
professeur Jean-Claude Micha en mati•re
de pisciculture, qui a quasiment fait un tour
du monde des pays qui nŽcessitent une
aide alimentaire. D'autres partenariats ont
cours avec le Liban, le Vietnam, le Burkina
FasoÉ

Est imez-vou s que  l'Universit Ž invest it
suffisamment dans ce secteur ?

Les FUNDP font beaucoup. Mais elles pour-
raient faire plus. Bien sžr, je suis conscient
que le personnel acadŽmique est dŽjˆ fort
chargŽ et je ne veux pas dŽsespŽrer les
gens. Ce qui existe dŽjˆ constitue une
excellente base. Il faudrait commencer par
dresser un Žtat des lieux : partenaires, rela-
tions, personnel motivŽÉ Car ce qui se fait
est mŽconnu. Pourtant, cela intŽresse beau-
coup les Žtudiants et certains membres du
personnel qui mouillent leurs chemises. Ce
n'est pas par hasard si le kot Kapsud et le
groupe Amnesty sont si populaires. Il y a au
moins une rŽelle sensibilitŽ des Žtudiants,
m•me si certains sont plus ouverts que
d'autres. Plusieurs m'ont dit que le voyage
annuel de la Fucid avait ŽtŽ pour eux une
rŽvŽlation.

Propos recueillis par B.Mo

compo_mars2007.qxp  25/04/07  15:14  Page 2



activitŽs FUCID

3

Le professeur libanais a choisi de se concen-
trer sur trois thŽmatiques qui, comme il l'a
dŽmontrŽ, sont intimement liŽes : L' Ç arr•t
total, depuis 2000, des initiatives diploma-
tiques È pour aider IsraŽliens et Palestiniens ˆ
s'entendre, le quatri• me anniversaire du
dŽbut de la guerre en Irak et, enfin, le cas de
l'Iran, dont la montŽe en puissance et les prŽ-
tentions nuclŽaires ne bouleverseraient pas
seulement la rŽgion.

Tout commencerait donc en Palestine. Ç
L'administration Bush est la seule administra-
tion US qui n'a pris aucune initiative pour le
Proche-Orient È, fait constater Joseph Ma•la.
Ç Comme Isra‘l , celle-ci envisage toutes
choses sous l'angle sŽcuritaire. Par consŽ-
quent, la Paix a encore reculŽ. Tout simple-
ment parce que les espoirs d'autonomie
palestinienne sont restŽs vains, tandis que

l'occupation et la colonisation de leur terre
se poursuit sous leurs yeux. Isra‘l va m•me
jusqu'ˆ construire un Mur en travers du terri -
toire voisin. Cela crŽe un effet de dissonan-
ce : comment nŽgocier, croire ˆ la crŽation
d'un ƒtat palestinien, quand la colonisation
se poursuit ˆ grande vitesse ? Si seulement
Isra‘l voulait nŽgocierÉ È

Avant d'intervenir en Irak, George Bush
avan•ait une thŽorie des dominos, selon
laquelle la dŽmocratie se propagerait d'un
ƒtat ˆ l'autre. Finalement, c'est le chaos qui
s'est rŽpandu sans fronti•res. Ç Chaque
jour, on compte 60 ˆ 100 morts en Irak.
Faites-le compte pour un mois. Ou un an.
165.000 soldats amŽricains s'y trouvent en
permanence, sans compter les 50.000
rŽservistes. Ce qui cožte 75 milliards de dol-
lars par an aux AmŽricains. Les USA sont

Le Moyen-Orient, vu par Joseph Ma•la 

Ç Le risque d'un embrasement dramatique È

Ç L'instabilitŽ rŽgionale du Moyen-Orient, cris -
tallisŽe aujourd'hui en Iran, laisse dŽsormais
planer la menace d'un conflit international aux
consŽquences dramatiques È, a rŽpondu aux
Žtudiants inquiets le professeur Joseph Ma•la,
doyen de la FacultŽ de sciences sociales et
Žconomiques de l'Institut catholique de Paris,
auteur de nombreux ouvrages sur le Moyen-
Orient et l'Islam. Une conclusion qui est ˆ rac -
crocher ˆ la premi•re affirmation de sa confŽ -
rence, ˆ la Fucid, le 21 mars : Ç Le conflit
israŽlo-arabe est ˆ la source de l'instabilitŽ
rŽgionale È, ce qui en fait donc aussi la sour -
ce majeure de l'instabilitŽ mondiale.
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En bref...

devenus un ƒtat du Moyen-Orient, ˆ la faveur de leur Ç
impŽrialisme de la dŽmocratie È. M•me s'ils avaient pu
offrir la dŽmocratie ˆ l'Irak, ce cadeau aurait ŽtŽ empoison-
nŽ. Car les USA ont trop d'amis, d'ennemis et d'intŽr•ts
dans la rŽgion pour •tre neutres. Ils sont en train de dres-
ser Sunnites et Chiites les uns contre les autres. È

Pour Joseph Ma•la, il n'y a plus beaucoup de solutions : Ç
Il faut parler avec les Syriens et les Iraniens ! En dŽtr™nant
les Talibans et en Žliminant Saddam Hussein, les Etats-
Unis ont conduit l'Iran ˆ se revendiquer Ç puissance rŽgio-
nale È. Et comme les autres puissances alentours (Inde,
Pakistan, Isra‘l) sont nuclŽaires, l'Iran veut Žgalement
l'atome. Ë sa suite, ƒgypte, Turquie et Arabie saoudite
aspirent au nuclŽaire civil. Ce pourrait •tre la fin du TraitŽ
de non prolifŽration nuclŽaire. È

Benjamin MoriamŽ

Le P•re SŽlim Abou, 
Docteur honoris causa

La diffŽrence sauvera le monde

Il dŽfend l'identitŽ culturelle des Indiens
Guaranis, suite ˆ de nombreux voyages
en Argentine. Il s'attaque volontiers au Ç
nŽolibŽralisme, qui parie sur l'uniformi-
sation culturelle planŽtaire È. Partout, il
promeut une synth•se des cultures res-
pectueuse des identitŽs, dans un cadre
de migrations Sud-Nord et Est-Ouest.
Dans son pays, le Liban, il n'a jamais
cessŽ, m•me en tant que recteur de
l'UniversitŽ Saint-Jospeh de Beyrouth,
de s'opposer fermement ˆ l'occupation
syrienne, par d'incessantes critiques
acŽrŽes ˆ l'encontre des Ç supp™ts
infŽodŽs ̂  l'occupant È. Etc.

Ç Le M•me est d'autant plus lui-m•me
qu'il est ouvert ˆ l'Autre È. Dans la
bouche du P•re SŽlim Abou, ce ne sont
pas que des mots. Selon l'anthropo-
logue, l'identitŽ culturelle ne se dŽfinit
pas par son passŽ mais par sa capacitŽ
d'intŽgration des diffŽrences. Pour ses
recherches aussi bien que pour son
engagement, le p•re jŽsuite a re•u, le 21
mars dernier, le titre de Ç Docteur hono-
ris causa È de l'UniversitŽ de Namur.

Ç Dans ma famille, quand j'Žtais petit,
nous recevions des gens qui prove-
naient de toutes les origines, se souvient
le P•re. Il pouvait s'agir , par exemple, de
Juifs qui ont fui les Nazis. Ou de
Palestiniens, qui fuyaient la milice juive
de la Haganah. Etc. J'ai donc conduit
mes recherches sur le th•me de l'inter-
culturalitŽ, dans un souci de vivre
ensemble. L'ouverture ˆ l'autre et, a for-
tiori, la valorisation de l'autre font sou-
vent dŽfaut dans notre sociŽtŽ. È Or,
c'est dans cette voie que SŽlim Abou
imagine un avenir meilleur.

B.Mo

Pour en savoir plus : 
Livres :
Daniel Lindenberg, Joseph Ma•la 
Le conflit israŽlo-palestinien. Ed. DesclŽe de Brouwer , 2001

Franck Mermier et Elizabeth Picard
Liban, une guerre de 33 jours. Ed. La DŽcouverte, 2007

Sites Internet :

http://tokborni.blogspot.com. 
Un Blog animŽ par un Franco-libanais qui tŽmoigne des rŽalitŽs
vŽcues par les populations libanaises.

http://www .robert-fisk.com
Le site de Robert Fisk, journaliste au quotidien anglais The
Independent excellent, connaisseur du Proche-Orient. Il est
dŽcrit par le New York Times comme Ç probablement le plus
grand reporter britannique ˆ l'Žtranger È.
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Six Žtudiants des FUNDP ont eu la chan -
ce de partir en Inde dans le cadre du
voyage d'Žchange annuel organisŽ par
la FUCID. Mari na, Isabel le, Floren ce,
R o m y , Gui llaume et Michael ont  ŽtŽ
acc uei llis par six Žtudiant s du St-
Joseph's College de Bangalore, au Sud
de l'Inde. L'objectif du voyage d'Žchange
Žtait de dŽcouvrir la fa•on dont les Žtu-
diants vivent, de quoi est fait leur quoti -
dien, quelles sont leurs interrogations...

Alors que Bangalore a la rŽputation d'•tre
une ville relativement riche et prosp•re, les
Žtudiants belges ont ŽtŽ rapidement Žton-
nŽs par les conditions modestes dans les-
quels vivent les  Žtudiants indiens. La plu-
part d'entre eux ont sŽjournŽ dans des
familles plut™t pauvres. Le St-Joseph's
College est un coll•ge jŽsuite dont la poli-
tique est d'accueillir des Žtudiants issus de
familles majoritairement catholiques et tra-
ditionnellement de condition  plus modeste
que les Hindous. La discipline au sein du
coll•ge est assez stricte et ressemble un
peu ˆ celle que l'on connaissait en Belgique
il y 30 ou 40 ans dans les internats. 

Le programme concoctŽ par le partenaire
indien fut bien chargŽ avec entre autres des
visites de projets sociaux, dont ceux du
BMSS (Bangalore Mulipurpose Social
Service), des visites de quartiers pauvres et
rencontres avec de nombreux Žtudiants
indiens. 

Mais, ˆ n'en point douter, ce que les Žtu-
diants retiendront de leur sŽjour, c'est le
temps passŽ dans les familles indiennes.
L'ensemble du groupe a d'ailleurs eu la
chance d'•tre invitŽ ˆ d”ner dans chaque
famille. L'accueil fut chaque fois extr•me -
ment chaleureux. S'asseoir, les jambes
croisŽes et manger un plat de riz au pou-
let Ç lŽg•rement ŽpicŽ È, constituait un
vrai plaisir.

De nombreuses discussions ont ŽmaillŽ le
voyage, dont certaines au sujet des
castes ou de la situation des femmes au
sein de la sociŽtŽ indienne. Un des Žtu-
diants indiens provenait aussi d'une com-
munautŽ tribale du nord du pays qui lutte
pour que soit  reconnue son identitŽ spŽ-
cifique. 

Fran•ois Reman

Voyage d'Žchange FUCID en Inde
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Jean-Marie Cheffert au Liban

ÒLes professeurs doivent s'investir au Liban Ò

Le Professeur d'Žconomie Jean-Marie
Cheffert a dŽcollŽ le vendredi 23 mars,
pour une dizaine de jours au Liban. Il
est l'un des premiers ambassadeurs
des Fundp  ˆ l'UniversitŽ Saint-Joseph
de Beyrouth, suite ˆ la signature d'un

accord de partenariat deux ans plus t™t. PassionnŽ par ce pays et rŽjoui par une premi•re
expŽrience en novembre 2006, il exhorte tous  les professeurs ˆ s'investir Žgalement.

Comment •tes-vous entrŽ dans ce partenariat ?

C'est la vice-doyenne de la facultŽ d'Žconomie de Saint-Joseph, Irma Majdalani, qui a mani-
festŽ son intŽr•t pour mon cours d'Žconomie industrielle et nouvelles technologies. Elle m'a
proposŽ de me rendre ˆ Beyrouth pour une semaine intensive avec les Žtudiants. J'ai accep-
tŽ une premi•re fois en novembre 2006. Et je dŽcolle demain pour renouveler l'expŽrience.

L'expŽrience vous a sŽduit.

Enseigner ˆ Saint-Joseph, ce n'est pas pareil qu'ˆ Namur. On y trouve souvent Òl'Žtudiant de
r•veÓ: celui qui veut tout savoir, qui est critique, passionnŽ... Ils ont non seulement un back -
ground solide mais aussi une intense volontŽ d'apprendre, liŽe ˆ leur souhait de s'engager
dans le dŽbat politique. D'ailleurs, ils parlent constamment de politique. Et les dŽbats sont tr•s
ouverts.

Outre le Liban, c'est l'UniversitŽ que vous aimez.

J'aime cette UniversitŽ, notamment parce qu'elle se montre libre; elle n'a pas peur d'affirmer
son opposition ˆ l'occupation, ses revendications d'autonomie face ˆ Isra‘l et la Syrie. Et pas
seulement par les mots! Durant la guerre de cet ŽtŽ avec Isra‘l, elle a mobilisŽ du personnel
et des Žtudiants pour crŽer des Žquipes de santŽ, de psychologie, d'assistance sociale... Elle
a aussi participŽ ˆ la rŽvolution contre l'occupation syrienne. Enfin, aller lˆ-bas c'est recevoir
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un accueil tr•s chaleureux et dŽcouvrir une culture extr•mement riche.

D'autres professeurs peuvent faire de m•me?

Ils doivent proposer des Žchanges! Les doyens en particulier. Mais, si un professeur a un
projet ou une idŽe, il peut lui aussi contacter la cellule Òrelations internationalesÓ de
l'UniversitŽ. Le partenariat avec Saint-Joseph n'en est qu'ˆ ses dŽbuts. Il est appelŽ ˆ
s'Žtoffer. Des bourses sont disponibles. Il faut maintenant s'investir personnellement.

Propos recueillis par B. Mo.

Photo: B‰timent de lÕUniversitŽ Saint-Joseph ˆ Beyrouth.
Site Internet : www.usj.edu.lb

Emma nuel M.A Nash i. ÒPourquoi ont-i ls tuŽ Laurent-DŽsirŽ Kabila ?Ó
Ed.LÕHarmattan, coll. Points de vue, 2007.

L'auteur est d'origine congolaise, docteur en Information et Communication, chargŽ
de cours invitŽ aux FUNDP et professeur ˆ l'ISFSC. Avec mŽticulositŽ et un sens
ŽprouvŽ de la dŽconstruction, l'auteur tente d'ouvrir des pistes jusqu'ˆ  ce jour inex-
plorŽes. Pour les besoins de l'analyse, il exhume un matŽriau historique inattendu :
un enregistrement vidŽo de la rencontre que feu le prŽsident Kabila avait eue au
Gabon, un mois apr•s la seconde invasion du Congo d'aožt 1998 avec la commu-
nautŽ congolaise de LibrevilleÉ Sc•ne pour le moins prŽmonitoire, qui montre le prŽ -

sident congolais livrer ˆ la postŽritŽ un Žtrange testament.

Benjamin MoriamŽ. ÒLa Palestine dans lÕŽtau israŽlien. Avant et apr•s le Mur.Ó
Ed.LÕHarmattan, coll. Comprendre le Moyen-Orient, 2006

Tandis que ce sujet reste peu et mal traitŽ par les mŽdias, le livre de Benjamin
MoriamŽ explique clairement l'origine et la logique du Mur construit par Isra‘l en
Palestine. Il dŽtaille minutieusement les consŽquences dŽsastreuses de son Ždifi-
cation pour la vie des Palestiniens. Il revient aussi sur l'arr•t de la Cour
Internationale de Justice, qui condamne Isra‘l, pour dŽchif frer lÕaction - ou plut™t lÕin-
action - de lÕONU et de la CommunautŽ internationale. Enfin, le livre bŽnŽficie du
soutien de Bichara Khader, qui en signe la prŽface pour dŽmontrer que ce Mur nÕest
comparable ˆ aucun autre et reprŽsente un summum dans lÕhistoire de lÕHumanitŽ. 
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ComitŽ de rŽdaction

Elisabeth Donnay, Greta Debois, Marcus
Dejardin, Manfred Peters, Marcel RŽmon,
Rita Rixen, Fran•ois Reman, Laurence
Vieslet et Benjamin MoriamŽ.

Coordination de la rŽdaction

Fran•ois Reman

SecrŽtariat et diffusion

Abonnement gratuit sur simple demande ˆ
Catherine Dehalu, ˆ lÕadresse mentionnŽe
ci-dessous.

Ce numŽro du Bulletin FUCID a ŽtŽ tirŽ ˆ
750 exemplaires. Egalement disponible en
version Žlectronique (PDF).

ISSN : 1378 - 7144 

Les opinions exprimŽes dans les articles
nÕengagent que leurs auteurs.

61, rue de Bruxelles B-5000 Namur
E-mail : fucid@fundp.ac.be
Site web : http://www.fucid.be
TŽl: 32.(0)81.72.50.88
Fax: +32.(0)81.72.50.90

Conseil dÕadministration de la FUCID

Michel Scheuer (prŽsident), Natalie Rigaux,
Thierry Arnould (secrŽtaire), Axel Tixhon et
Johan Wouters.

Equipe permanente

Marcel RŽmon (directeur), Rita Rixen,
Catherine Dehalu, Fran•ois Reman,
Benjamin MoriamŽ.

DŽlŽguŽs de la FUCID dans les facultŽs

Jean-Loup Bister (Sciences),Michel
Tenikue (Sciences Žconomiques, sociales
et de gestion), Jacques Fierens (Droit),
Pierre Sauvage (Philosophie et lettres),
Monique Noirhomme (Informatique), Thanh
Huynh-Thu (MŽdecine).

Fondation Universitaire
pour la CoopŽration
Internationale 
au DŽveloppement

I n t e r n e t

8

table des mati• res

-Page1:  Les FUNDP et le Sud.
Entretien avec Pierre Sauvage

-Page3:  Le Moyen-Orient vu par Joseph Ma•la

-Page 4: Le P•re SŽlim Abou 
Docteur  honoris causa

-Page 5:  Le voyage dÕŽchange FUCID en Inde

-Page 6:  Jean-Marie Cheffert au Liban.
ÒLes professeurs doivent sÕinvestir au LibanÓ

-Page7:   Documentation

www.projects-abroad.org
Au travers de missions de volontariat humanitaire et Žcolo-
gique en Afrique, Asie, AmŽrique Latine et Europe de l'Est,
Projects Abroad permet aux volontaires de progresser dans
leur dŽveloppement personnel. De plus, il propose des
stages en Žconomie, droit et journalisme permettant d'ac-
quŽrir des compŽtences dans des pays Žmergents ou en
voie de dŽveloppement.
Il offre des possibilitŽs de volontariat ˆ tous, dans les
domaines suivants : enseignement du fran•ais et de l'an-
glais, missions humanitaires, mŽdecine, mŽdecine vŽtŽri-
naire, encadrement sportif, environnement, soin d'animaux,
archŽologie, etc.

www.decroissance.org

Suite ˆ la venue, le 2 mai 2007, de Serge Latouche , Žco-
nomiste et thŽoricien de la ÒdŽcroissanceÓ,voici un site qui
permet de mieux aprŽhender ce concept et de susciter le
dŽbat. La dŽcroissance reste un sujet tabou alors que la
croissance demeure une ÒvaleurÓ prŽsentŽe comme incon-
tournable. Mais, est-elle seulement durable au sein dÕune
Plan•te qui rappelle sans cesse ses limites physiques ?
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